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Bilan de l'amélioration du niveau de 
tolérance du palmier à huile à la fusariose 
Évolution de la maladie sur la plantation 
R. Michaux 
H. DE FRANQUEVILLE (1 ), J.-L. RENARD (2) 
Résumé. - C'est principalement dans la zone dtte de la savane de Dabou que la fu~anose du palmier à hmle provoque en Côte-d'Ivoire les 
dégâts les plus importants. Située au coeur de ceue zone, la plantatmn expénmentale R. Michaux llRHO) e:-.t devenue au cour~ des décennies un 
heu d'étude du comportement du matériel végétal v1s-à-vts de la maladie, par son dîsposttlf de plantation en lignées repérées. Ayant entraîné des 
pertes supérieures à 20 % dans les cultures antérieures à 1970. la fusanose en a causé en moyenne moins de 7 à 8 % dans les cultures des années 
1970 et moins de 5 % dans les cultures des années 1980. Cette amélioration progresstve résulte de]' introduction de deux facteurs : la reproductton 
d'hybrides tolérants à la maladie, dans le cadre de la sélection récurrente réciproque ainsi que la mise en place de tests précoces de comportement 
par moculation du pathogène, Fusanum oxysporum f. sp. elae1dis, au ~tade de la prépépînière 
INTRODUCTION 
La fusanose du palmier à huile, dont l'agent pathogène est 
Fusarium oxysporum f. sp. elaeidis (FOE), provoque en 
Afrique centrale et occidentale des dégâts considérables. 
Décrite tout d'abord par Wardlaw au Zaïre (1946), elle est 
également connue au Congo, au Cameroun, au Nigéria, au 
Bénin et en Côte-d'Ivoire. Ce n'est que récemment que cette 
maladie a été signalée pour la première fois au Brésil par Van 
de Lande (1983). 
C'est en ancienne zone de savane, dans la région de 
Dabou, qu'en Côte-d'Ivoire la fus an ose s · est d'abord décla-
rée, provoquant des pertes importantes : ceci a conduit 
l'IRHO à mettre en place, dès 1960, un programme de 
sélection pour la résistance à cette maladie. La plantation 
R. Michaux, couvrant une superficie de 4000 hectares située 
au coeur de la zone attemte par la fusariose, devenait, dès 
lors, un ]ieu d'étude privilégié pour y conduire ces travaux: 
la mise en place de tests précoces de détection du matériel le 
plus performant ainsi que l'étude du comportement au champ 
des croisements retenus après ces tests permettent aujourd · hui 
de dresser un bilan de l'amélioration du matériel végétal 
qu'il nous paraît intéressant d'exposer dans cette note 
MATERIEL ET METHODES 
Depuis le début des années 1960, les recherches sur la 
fusanose du palmier à huile ont connu plusieurs étapes qui 
sont résumées par la figure 1. Comme pour nombre d'autres 
maladies vasculaires, elles ont été dirigées vers la mise en 
évidence de croisements résistants, tant il était évident qu · au 
champ, certaines lignées présentaient un meilleur comporte-
ment que d'autres, bien que situées dans un même environ-
nement. L'évaluation du comportement du matériel végétal 
ainsi dégagée a conduit à développer un test de sélection pré-
coce. 
(l) Plantation expénmentale R. MIChaux. - BP 8 - D.ibou - Côte-d'Ivoire. 
(2) IRHO/CIRAD- D1v1s10n phytopathologie - BP 5035. 34032 Montpellier 
Cedex. 1 (France) 
Test d'inoculation en prépépinière 
• Inspué par les travaux de Prendergast (1963), le test 
d'inoculation a d'abord été appliqué à de jeunes plants de 
palmiers à huile, au stade de la pépimère. Différents cr01se-
ments de différentes origines ont ainsi été soumis à l 'mocu-
lation del' agent pathogène afin que soient nuses en évidence 
les sources de résistance et les sources de sensibilité Ce 
n'est que plus tard que la technique a été adaptée à la mise 
au point d'une méthode d'évaluation à grande échelle du 
matériel végétal produit : Renard et al. (1972) ont décnt le 
déroulement et l'exploitation des tests d'inoculation désor-
mais réalisés au stade de la prépépinière. On rappellera seu-
lement que chaque croisement est caractérisé par un indice 
(I) représentant. en pourcentage, le rapport entre le pourcen-
tage de plants fusanés quïl obtient et celui de la moyenne 
de tous les croisements du te<;t dans lequel il figure. L 'rnd1ce 
100 étant attribué à cette moyenne, un croisement est donc 
d'autant plus tolérant que son indice est faible. Chaque 
gémteur est alor~ caractérisé par la moyenne des indices des 
croisements dans lesquels il intervient. 
:Matériel végétal 
• La sélection récurrente réciproque, sur laquelle esr basée 
l'améliorarwn du palmier à huile dans le schéma adopté par 
1 îRHO (Meunier et Gascon, 1972). permet de reproduue un 
hybnde performant pour un ou plus1eun, paramètres donnés 
dont le potentiel de production demeure, bien évidemment, 
le plus important. La conformité de la reproduction d'un 
croisement par rapport à celui-ci a été établie par Jaquemard 
et al. (1981) L'amélioratton des hybndes reprodmts a été 
confirmée emuite (Gascon et al .. 1988). Pour le maténel 
destiné à 1 · Afrique, la résistance à la fusariose constitue un 
critère de sélect10n essentiel, mais qui ne doit pas être obtenu 
au détriment du potentiel de production Renard et al 
(1980) ont décnt les sources de résistance mises en évidence 
par les test.'t d'inoculation, dans le cadre de la sélection 
récurrente réciproque d ·une part. dans le cadre de nouvelles 
rntroductions, telles que les ongmes latino-améncames 
dérivant de l'E/aers oleife,a et de son hybndatlOn avec 
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FIG. 1. - Étapes de la ~élection de matêticl végétal tolérant de la fusario~e - (Stages 111 the selec//on o/ planting matenal tole1a11/ of jiism wm wilt) 
l·E. guineensis. d·autre part. Ces différents résultats 
ont condmt Renard et Meunier (1983) à défimr les caté-
gories d'hybrides à conserver, ou à élimmer, pour les 
zone.s touchées par la fusanose. 
Matériel destiné à la plantation R. Michaux 
• C'est sur cette plantat10n que sont évalués,en prépépi-
mère, 600 à 700 croisements par an. Le site est particulière-
ment favorable à la confirmat10n ou non du potentiel de 
résistance à la fusariose décelé par le test d'moculation: en 
effet, il n'était p;:is rare d · observer dans les cultures plantées 
dans les années 1950 et 1960 des lignées décimées par la 
maladie. mettant ainsi en évidence la forte pression para-
sitaire exercée dans cette zone. 
Dès 1' obtention des premier résultats des tests, vers 1970-
1972. les lignées d'md1ce mféneur à 100. ont été plantées, 
puis à partir de 1975 les hgnées d'indice inférieur à 70. 
appartenant de plus en plus au.x. reproductions d'hybrides les 
plus performantes. après élimination des plus sensibles vers 
la fin des années 1970 et le début des années 1980. Tous les 
croisements plantés sont repérés sur le terrain. qui, depuis 
RESULTATS 
Évolution de la fusariose en fonction des années de 
culture 
L'incidence de la fmariose ~ur la plantation R. Michaux 
à la fin de l'année 1988 est mdiquée par les figures 2,3,4. 
chacune des années de culture de 1964 à 1982 y étant repré-
sentée. 
La figure 2 reptend le pourcentage de cas de fu~ariose 
apparus sur chaque année de culture : tous les palmiers qui 
ont expnmé à un moment donné les symptômes de la maladie 
sont donc pris en compte dans ce pourcentage. Les cultures 
1964 à 1967, représentant près de 500 hectares, ont subi en 
moyenne plus de 25 % de fusariose. Jusqu'aux plantat10ns 
1976. le taux de fusariose cumulée est en moyenne largement 
supérieur à 15 %, puis tend à décroître ensuite. 
30 
1976, n·abrite plus que des replantations. 20 
Observations 
• Un suivi régulier du comportement. au champ des diffé-
rents croisements plantés est assuré par un d1sposit1f de re-
levé~ successifs. Leur fréquence dépend de 1 · âge des 
plantations: on procède à quatre observations annuelles JUS-
qu 'à 5 ans. trois observations de 6 à 8 ans, deux observations 
au-delà de 8 ans. Ce suivi permet d'établir un h1stonque pré-
cis de l'évolution de la fus an ose sur les différentes parcelles 
et de dégager régulièrement deux informations essentielles . 
• Le pourcentage de fusanose exprimée à un moment don-
né : il comprend tous les palmiers qui expriment des symp-
tômes de fusariose, y compris ceux qm sont morts de la 
maladie. 
• Le pourcentage de fusariose cumulée: il comprend tous 
les palmiers qui ont exprimé à un moment ou à un autre les 
symptômes de la maladie quelle qu'ait été par la suite J"évo-
lutLon de ceux-ci. 
c·est en considérant ces deux pourcentages, et leur rap-
port, qu'il est possible d'établir un taux de rémission. illus-
trant la capacité du matériel végétal à surmonter l'agression 
parasitaire. 
10 
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A 
FIU. 1. l'l.1nL.ll1011 R Michaux tusanose cumulée en roncuon 
de, annee, de .:ullure (s1tuat1on fin 1988)-R /l.f1c!w11.1 plama11on c1111111/u1eJ 
va~wlar wilt dependmg 011 pla11tmg year (s1wanon al 1/ie rnd oJ 198R) 
A: Année~ de culture - (Pla11/111g yem) 
Au niveau de l'expression des symptômes, on constate 
une diminution régulière de la fusariose en fonct10n de la 
date de plantation (Fig. 3). Les cultures 1964 à 1967 se mam-
tiennent à 20 % en moyenne de palmiers extériorisant la 
maladie. certains de leurs croisements dépassant 70 % de 
fusariosc. A partir de 1968-1970, sutte aux premières 
recherches de sources de tolérance, la manifestation des 
symptômes devient moins importante. malgré un pourcen-
tage de fusanose cumulée encore élevé. La période 1970-
1975 correspond à la mise en place et au développement des 
tests d'moculation. 
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FIG. 3. - Planlatwn R. Michaux. fu~.ino\e expnméc en fonctwn des an-
nées de culture (s1tual1on fm 1988} - R Mnlwin planta/Ion e.1p1 e)~ed 
ra1lular "dt dependrn,? on ph1111ing vea1 srnwtwn ar rhe end of 1988) 
A Années de culture - (Plwmng \em J 
À partir des plantatmns 1976, on assiste à une diminution 
régulière des taux de fusariose cumulée et de fusariose 
expnmée, à la suite de la caracténsat10n des différentes 
catégories d'hybrides pour leur tolérance vis-à-vis de la 
maladie. 
Les données des figures 2 et 3 permettent d'établir un taux 
de rémission en fonction de la date de plantallon. Inférieur 
à 25 % dans la seconde moitié des années 1960. ce taux de 
rémission augmente régulièrement jusqu'à 70 % pour attein-
dre et dépasser 80 % dans la ~econde moitié des années 1970. 
Il devient supérieur à 90 %, v01re 95 %, après 1980. 
MM~~m5m~nnn~%nnNM~m 
A 
FIG. 4 , - Plantatwn R M1chaU)._ évolutwn du taux de rénus~ion en tonc-
tion de~ années de culture is1tuutnm fin 1988) - R Mrchau.\ phmta11011 l'\'O-
lut1on ofrem111swn rate dependmg on pluntmf; yem (smwnon ol lhl' end 1988) 
A: Années de culture - (Phmllng yew) 
Ams1. au début du processu5 de sélection pour la tolérance 
à la fusariose, la dîsparitLOn des symptômes ne concernait 
qu'un arbre sur quatre atteints. Dans les cond1t10ns de 
Dabou, la forme chronique de la maladie est prédominante 
et les symptômes mamfestés se maintiennent pendant de lon-
gues années, avant que l'arbre ne fim5se par d1sparaître 
Désormais, les symptômes ne se maintiennent que sur un ar-
bre sur dix fusariés, les neuf autre reprenant progressivement 
un développement normal. 
Il est légitime de se demander s'il s'agit d'une situation 
durable et si les pourcentages observés sur les cultures les 
plus anciennes ne proviennent pas, de fait, de leur âge. 
L 'évolut10n en fonction du temp~ el du matériel végétal ap-
porte des indications supplémentaires. 
Évolution de la fusariose au cours du temps 
L'effet stimulant de la culture du palmier à huile sur le 
développement des populallom, de F. oxysporum a été mis en 
év1dence par Renard (1967). Cet effet est d'autant plus mar-
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qué que les arb.res atteints de symptômes chroniques se 
maintLennent et créent arns1 des conditiom préJudtciablcs à 
l'état sanitaire de la replantatrnn (de Franqueville et Renard 
1988). 
C'est donc à un inoculum important que sont confrontés 
les palmiers de <;econde génération. Cet inoculum est alors 
<;uff1sant pour faire de la fusariosc une maladie du jeune âge. 
Les figures 5 et 6 le confument en retraçant, l'évolullon 
cumulée de la maladie sur quelques années de culture en 
replantation _ les cas de fusariose apparaissent dans les trois 
à quatre années qui suivent la plantation pour atteindre. 
ensulte, un plateau qui est fonction de la nature du maté-
riel végétal. On constate notamment que l'évolution des 
replantat10ns 1975 et 1976 est parfaltement stabilisée depuis 
1979-l 980 les chiffres rndiqués entre parenthèses mon-
trent, en outre. que le phénomène de rémission l'emporte sur 
le phénomène d'apparition. 
Ces observat10ns qlll se confirment d'année en année ont 
conduit à écarter du matériel végétal les catégones d'hy-
brides les moins performantes vis-à-vis de la fusariose pour 
aboutir, sur les cultures les plus récentes. à une situation 
décrite par la figure 7. A l'exceptwn des cultures 1985 qui 
n'occupent que 38 hectares et qui sont plantées de croise-
ments non testés et non repérés, l'évolution de la maladie y 
est désormais stabilisée, à un pourcentage inférieur à 2,5 %. 
DISCUSSION - CONCLUSION 
La situat10n que nous venons de décrue démontre qu'une 
amélioratrnn progressive de la tolérance à la fosariose a été 
obtenue au cours des quinze dermères années. Cette amélio-
rallon repose sur la caracténsation du matériel végétal par sa 
réaction à l'inoculation de l'agent pathogène et sur la repro-
duction d'hybrides tolérants, dans le cadre de la sélection 
récurrente réciproque. Elle se manifeste par une réduct10n de 
l'express10n des ~ymptômes ams1 que par l'aptitude qu'ont 
les palmiers à surmonter l'agression parasitaire et à évoluer 
vers un développement normal malgré la colonisation à la-
quelle leur système vasculaire a été soumis: c'est ce que tra-
duit l 'évolutlon du taux de rémission. 
L'incidence de cette mamfestation temporaire de la fusa-
riose sur la production de régimes est en cours d'étude et est 
évoquée par ailleurs (Renard et de Franquev1lle. 1989) : les 
premières indications recue1ll1es montrent une action 
dépressive sur le rendement. plus ou moins importante selon 
la tolérance de l'hybnde reproduit. C'est pourqu01, dans 
1 ·étude du comportement des hgnée5 au champ et la prise en 
compte de celles-ci dans le processus de sélection, le taux de 
fusano5e cumulée intervient davantage que le pourcentage 
exprimé ou la capacaé de rémission : on cherche, en effet, à 
sélectionner le maténel qui extériorise le moins possible de 
fusariose. ~î ténue et si ponctuelle que soit [ 'apparition de<; 
c;ymptômes. Ce5 croisements, dont la tolérance en prépépi-
nière est confumée par leur comportement en terrain haute-
ment fu,;ané. ~onl refalts dans le cadre d'un programme 
~pécial. 
On peut ~ 'rnterroger. par ailleurs, sur la stabilité du pla-
teau actemt après trois ou quatre années de plantation. Les 
catégone5 d'hybnde5 qui sont maintenant plantées depuis 
quatorze am n'évoluent plus vers l'expression de la maladie 
et ceci. malgré la forte pression parasitatre exercée dans la 
zone de la savane de Dabou, presswn d'autant plus 1mpor-
1ante qu'il s'agit de replantatîons. Il faut cependant prendre 
garde à ne pas tavoriser d'adaptation du parasite à une 
gamme par trop restreinte de matériel végétal de nouvelles 
source5 de tolérance sont régulièrement décelées par ino-
culation du FOE, que ce soit à partir des croisements issus 
des différents programmes de ~élect10n et de recombinaisons 
ou à partu de clones dont certarn5 5 · avèrent déJà très promet-
teur~ et ,;,ub1ssent acrnellement l'étape de confirmat10n, au 
champ. de leur potentiel de tolérance. 
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Les tests d'inoculat10n ont permis de mettre en évidence 
une gamme de matériel tolérant et d'assurer, avec succès jus-
qu'à présent, un programme de replantation à haut risque. La 
concordance générale qu'ils offrent avec les résultats au 
champ a été constatée dans d'autres situations, comme au 
Zaïre (de Franqueville, 1984) mais on a également constaté 
des différences de comportement entre les tests de prépép1-
nière et la plantation, dues en partie à la nature des méca-
nismes de résistance qui sont en jeu et qm sont encore mal 
connus. C'est afin d 'éhmmer ces différences que ['étude des 
mécanismes physwlogiques qui confèrent la résistance à la 
fusariose (Taquet er ai .. 1985) vient désorrna1s en contre-
point des tests classiques afin d'optimiser au mieux le pro-
cessus de sélect10n : la phase de replantation des palmeraies 
des années 1960 néce!.site, en effet, un effort particulier sur 
la maladie. 
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SUMMARY 
Improvement or oil palm vascular wilt tolerance - Results and 
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RESUMEN 
Balance de la mejora del nivel de tolerancia de la palma africana 
a la fusariosis - EvoluciOn de la enfermedad en la plantaci6n 
R. Michaux. 
H. de FRANQUEVILLE (IJ. l.-L. RENARD (2). O/éag1-
11ert.'- l 990, 45. ~ 0 1 O. p 399-405_ 
En Côte d']voire. la fu<;arim,L~ de la p,üma afncana oca~10na los 
dafi.o~ m~ lmponantes en la zona llamada de sabana <le Dabou. A tra-
\.é.'> de los decenim.. la plan1aci6n expenmental R Michaux (JRHO) 
local1.zada en el centra de e~la zona, ha pasado a ~er un lugar 
de estu<l10 del comportamtento del matenal vegetal frcnte a la 
enfennedad. por su disefio eqadîqico en lineas tdenttfîcada:,. La 
fusanosi~. que traJo pérd1das mayores de un 20 % en las siembra5 
anteriores al afi.o 1970. ocasion6 perd1da~ memores del 7 al 8 % en 
bs siembras de la década de lm 80. Esta meJora progres1va se da 
por haberse mtroducido do~ tactores, que son la reproduccfon de 
hlbrido5 tolerante~ a la enfermadad, dentro de la selecci6n recur-
rente redproca. como también la 1mplantacî6n de pruebas precoces 
de comportamîento por moculac16n del pat6geno Ft1sai wm w vsporum 
t. sp. dueidiç, en la etapa de presemtllero. 
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lmprovement of oil palm vascular wilt tolerance 
Results and development of the disease at the 
R. Michaux plantation 
INTRODUCTION 
Oil Palm Vascular W1lt. mduced by the pathogen Fusmrum oxy-
sporum ±. sp elaeid1s (FOE). causes considerable damage m central 
and v,e:,;t Africa. lt was flrst described by Wardlaw in Zaire ( 1946). 
and is also known m Congo, Cameroon, Nigeria, Benm and Côte-
d'lvoîre. The d1sease has only rccently been observcd ±or the fLrst 
t1me in Brazil by van de Lande (1983). 
In Côte-d'Ivoire. vascular wîlt first observed in a former savannah 
zone in the Dabou region. leadmg ta s1gmf1cant lasses th1s promp-
ted IRHO to se1 up a selection programme based on resistance to the 
d1sease in 1960 The R Michaux plantation, wh1ch covers 4000 hec-
tares m the heart tf the zone affected by vascular wilt. has smce then 
been a privileged study site for carrymg out this work early tests 
to detect the matenals which perform best and stud1es of the perfor-
mance m the fteld of the crosses adopted af1er such tests now enable 
an assessment to be made ofplanting material improvements.which 
~ve thmk Lt would be mteresting to describe m tl11s amcle. 
MA TERI AL AND METHODS 
Srnce the start of the 1960s, Oil Palm W1lt research has passed 
through man y stages, summarized in Fig. L As with rnany other vas-
cular dîseases. research has concentrated on detecting res1stant 
cro1,,ses, ~ince 1t was nlready so clear in 1he fields that some familics 
perform better than other5, cvcn though they are in the same env1-
ronment. The plan1ing matenal performance evaluatLon obtaîned 
led to the development of an early select10n te~t 
Prenursery inoculation test 
The inoculation test was mspired by Prendergast's work (1963), 
and v.as ftrst applied to young oil palms al the nursery stage. Various 
crosses ofvanous ongins underwent pathogen inoculation. w1th the 
atm of detecting sources of both resistance and suscept1b1l1ty. It was 
not until later that the tehnique was adapted to the development of a 
mcthod for large se ale cvaluat10n of the planting material produced 
Renard et al. t 1972). described how carry out and exploit inoculat10n 
tests, wh1ch by that stage were being conducted in the prenursery It 
should be noted that each cross 1s characlenzed by an mdex (1) rep-
re1,,entmg, in percentage terms. the relationshtp berneen the per-
centage of Vascular Wilt rnfected plants ohtained from Jt and the 
mean of uJJ the crosses in the test The mean is given an mdex of 
1 00, hence Lhe [ower the index, the more tolerant the cross. Each 
parent 1s then charactenzed by the mean of Lhe inde"\.es for 1ts 
crosses. 
Planting material 
Recurrent rec1procal selection, which 1s the bas1s for oil palm im-
provement in the method adopted by IRHO (Meumer and Gascon, 
1972). makes 1t poss1ble to reproduce a hybnd wh1ch performs well 
as regards one or several given parameten, and, obv LOusly, w hose 
production potential remams highcst. The confonrnty of the repro-
ductwn compared with the orJgtnal hybrid was esrnblished by Jac-
quemard et al. (1981). The 1mprovement m the hybrids reproduced 
was later confirmed (Gascon et a{., 1988). For materîal destined for 
( 1) Plantation expénmentnle R. Michaux - BP 8 - Dabou - Côte-d Ivoire. 
(2) Director IRHO/CIRAD - phytopathology Dn·1~1on - BP 5035, 34032 
Montpellte1 Cedc;,. l (Frnnce) 
H. de FRANQUEVILLE (1) - J.-L. RENARD (2) 
AfrJca. Vascular V,.'Jlt resîstance is an es~ent1al select10n cntenon, 
but 1t should not be obtamed at the expen1,,e of product10n potentJal: 
Renard et al. l l980) described the sources of resîstance detected m 
the inoculat10n tests, within recurrent rec1procal selection on the 
one hand and wîthtn new introduct10m,, such as vnrieties ongma-
tîng in Latm Amenca. derîves irom Elaeis ole1fera and its hybn-
dization wJth E. guineens1s, on the other hand. These various results 
Jed Renard and Meurner (1983) to define the categones of hybnd to be 
adopted or elurunated for Vascular Vlilt affected areas. 
Material destined for the R. Michaux Plantation 
600 to 700 crosses are assessed m the prenursery each year on thts 
plantat1on. The Hte particularly favours the confirmatton. or not, of 
Vascular Wilt resistance usmg the moculation test : in fact, Lt was 
not unusual to observe familles decimated by the d1sease in plantmgs 
from the 1950s and 1960s, thus reveahng the h1gh parasite pressure 
m the area. 
As soon as the flrst test results were obtaîned in 1970-72, fam1lies 
wllh an mde"!!.. ofless than 100 were planted From l975 onwards, on-
ly those fam1he1:, with an tndex of Jess than 70 have been planted, 
which increas1ngly belonged to reproductwns of the best pcrtormmg 
hybnds, after elimrnatmg more susceptible fam1he1:, at the end of 
the 1970s and the beginning of the 1980s. Ali of the cros1,,es planted 
at identified m the field, which has contamcd only replantmgs sînce 
1976. 
Observations 
Regular momtorrng of the performance of the vanous crosses 
planted in the field is ensured by a system ofregular sampling. Their 
frequency de pends on the age of the trees: four ob,<,ervat1ons per year 
are made up until 5 years old. three per year from 6 to 8 years. two 
frum 8 years onwards. This momtonng means that an accuratc bis-
tory ofvascular wilt development on the varîous plo1s can be drawn 
up, and two essential p1eces of information obtamed regularly: 
- the Va~cular Wilt perccntage at a g1ven time: th1s covers ail of 
the oil pahns show mg vascular wilt symptoms includrng th ose whtch 
have died from the d1sease. 
- the cumulated Vascular W1lt percentage : this covers all of the 
ml palms which have at one tîme or another shown Vascular Wilt 
symptoms. regardless of disease development thereafter 
By considerrng the two percentages and the relat1onsh1p between 
chem, it is possible to establtsh the remtssLOn rate. showing the plan-
ting matenal's abdity to overcome parasite attacks 
RESULTS 
Vascular Wilt evolution according to planting years 
The incidence ofvascular w1Jt on the R Michaux plantation at the 
end of 1988 1s g1ven m figs. 2. 3 to 4, in wh1ch every plantmg year 
betweeii l964 and 1982 1s represented. 
Figure 2 1,,ummanzes the percentage of vascular wilt cases which 
appeared m each plantmg year: hence all of the 011 palms wh1ch have 
at one time or another :-.hown vascular wilt symptoms are taken into 
account in this percentage. The 1964 to 1967 plantmgs, coverîng al-
most 500 hectares, show more than 25 % Vascular WLit on average 
Up until the 1976 plantmgs. the cumulated Vascular Wîlt rate is on 
average markedly over 15 o/c, and then tends to decrease. 
A~ regards symptom expression, a regular reducL10n in vascular 
wilt is observed in lme wtth the plantmgs date (F1g. 3). The 1964-
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1967 crops remain at an average of 20 % of oil palms w1th externat 
disease symptoms, wirh certatn oftheir crosses exceed1ng 70 % Vas-
cular W1lt From 1968-1970 on1wards, following the intial research 
rnto tolerance source~, symptom expression decreased, despite a 
cumulated Vascular Wîlt percentage that lS still htgh. The penod 
1970-1975 corresponds to the setting up and development of ino-
culation tests. 
From the 1976 plantmg.'. onwards there was a regular drop m the 
cumulated and expressed va~cular wilt rates. followmg charac-
terization of the different categones of hybrids according to d1sease 
tolerance. 
The data in figure~ 2 and 3 make 11 possible to determine a remis-
sion rate according to planting date. This remission rate, whtch was 
under 25 % in the second half of the 1960s, mcreased steadily ta 
70 %, reaching and exceeding 80 % m the second half of the 1970s. 
After 1980, it increased beyond 90% and even 95 %. 
Thus, al the beginnmg of the selection process based on Vascular 
Wilt tolerance, the disappearence of symptorns only involved one 
out of four affected trees. Under Dabou cond1t1ons, the chronic forrn 
of the disease prevails and symptoms expressed remam over many 
years, before the tree finally dte:-. Now, the ~ymptoms only remain 
on one out of ten vascular wilt infected trees, with the other nine gra-
dually resurning normal development. 
There are grounds for wondering whether this situatmn w1ll last 
and whether the percentage observed m the older crops are not due 
to their age. Evolution over time and depending on the planting 
material involved provides addtttonal informatmn. 
Vascular Wilt evolution over time 
The stimulating effect of ml palm growing on F oxysporum po-
pulation development has been shown by Renard (1967). This effect 
lS ail the more pronounced m that trees with chrome symptoms sur-
vive and thereby create condtt10m which jeopard1ze the phytosanî-
tary condition of the replanting (de Franqueville and Renard, 1988). 
Hence, second generation 01! palms corne up agamst a strong mo-
culum. This is then suffic1ent to render vascular wilt a young age dî-
sease. Figures 5 and 6 conf1rm this, retracîng the cumulated 
evolution of the disease over a few plantrng years in areplanting : the 
Vascular Wilt cases appear withm 3 to 4 years following planting, 
reachmg a plateau thereafter which depends on the type of planting 
material involved. In particular, Lt can be seen that evolution of 1975 
and 1976 replantmgs has been perfectly stable since 1979-1980; the 
figures in brackets also show that the remission phenomenon out-
weighs the appearence phenomenon 
These observations, which are bcing confirmed year after year 
have led to categories of hybnds which perform less well with res-
pect to vascular wilt being ehmmated from the planting rnaterial 
used. Thereby leadmg ra a situation such as. the one described m fig-
ure 7 in the most recentcrops. Apart from the 1985 crops, which only 
occup 38 hectares and which are planted with untested, non-1dent1-
f1ed crosses, disease evolution has now stabilized, at under 2,5 %. 
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DISCUSSION - CONCLUSION 
The situation we have JUSt de:-cribed show:- that gradua[ tmprove-
ment of Vascular Wilt tolerance bas been obtained over the last f1f-
teen years. ThVi 1mprovement 1s based on charactenzat10n of 
planting material accordmg to 1ts react1on to inoculation wllh the pa-
thogen and on the reproduction of tolerant hybnds within the frame-
work of reciprocal recurrent sclection. It 1s reflected ln rcduced 
symptom expression and the abihty of oil palms to overcome para~1te 
agression and evolve towards normal development desplte the colo-
mzatmn which thcir rool systems have been subjected to ; thîs 1:- re-
flected m the remission rate. 
The effect of this temporary vascular wilt expression on bunch 
production is currently being studied and 1s discussed elsewhefe (Re-
nard and Franqueville, 1989) ; initial indications are that there 1s a 
depress1ve effcct on yields, which vanes m degree dependmg on the 
tolerance of the hybrid reproduced. Bence in the performance tnal 
lnvolvmg oil palm families in the field and taking these into account 
in the selection process, the cumulated va~cular wtlt rate plays a 
greater role than the percentage expressed or the rem1ss10n ability. 
In effect, attempts are made to select the material that extenorizes 
Vascular Will as httle as possible, however slight and fleeting the ap-
pearance of symptoms may be. These crosses, whose tolerance m the 
prenursery has been confumed by their performance m the fields in 
h1ghly w1lt infected zones, are bemg reproduced in connection w1th 
a spec1al programme. 
One might al:,,o wonder as to the stab1lity of the plateau reached 
three or four years after planting. The categorîes of hybrîds that have 
now been planted for over fourteen years are no longer evolving to-
wards expression of the d1sease, despite the heavy parasite press.ure 
exerted in the Dabou savannah region, pressure wh1ch is ail the more 
:-evere m that replantings are mvolved. Nonetheless. care should be 
taken not to favour adaptation of the parasite to a rnuch loo hm1ted 
range of plantmg material ; new sources of tolerance are regularly 
being detected by FOE inoculation, whether from crosses ongîna-
tîng from different selection recombmat1on programmes, or from 
clones, certam of which have already proved to be most prorn1sing, 
and the1rtolerance potential 1s currently bemg conflfmed in the field. 
The inoculation tests have led to the detect10n of range of tolerant 
planting matenal and have made 1t possible to proceed w1th a h1gh 
nsk replanting programme, so far wîth :-uccess. Their general agree-
ment with field results has also been seen m other locations, such a:-
Zaire (de Franqueville, 1984), though differences Ln performance 
have also been seen between tests in the prenur:-ery and on the plan-
tation, partly due to the type of resistance mechamsms involved, 
whtch are as yet still poorly understood. It is m the a1m of eliminatmg 
these differenccs that a study of the physiological mechanisms that 
prov1de this Vascular W1lt res1stance (Taquet et al . 1985) is now 
bemg employed to counterbalance conventional tests, so as to opti-
mize the ~electLon process ; the 1960s crops replantmg phase does, 
m fact, require particular effort to be made on research mto the d1-
:-ea:-e. 
